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S'adresser il 1\1. LESÉNÉCHAL, suppléant de
la justice de paix, à Merlerault (Orne).

V..A..:RIÉTÉS

LI(-~l Monde des Plantes priel Ises lecteurs de
vouloir bien lui faire connaître les stations ac­
tuellement connues du Triiolium supinum
Savi.

Les Arbres exotiques du parc du château
de Poudenas, près lVIÉZIN (Lot-et-Garonne)

Dans le Dictionnaire universel d'Histoire na­
turelle de d'ORBIGNY, à l'article Planera, on
peut lire qu'un Planera planté par le comte
de DYON en 1789, avaitç en 1831, 2f> mètres de
haut avec un tronc de: 2 m. 08 de circonfé­
rence, à un mètre du 18101. Ce: même arbre; me­
suré par moi en 1912, avait 3 m. 65 de cir­
conférence et, en 1923, 5 m. 92, toujours à
un mètre du sol. C'est un arbre de toute beauté
et d'une vigueur extraordinaire.

Dans le même parc, deux cèdres mesuraient.
4 m. 30 let 3 m. 90.

On trouve également, au même lieu, des
Quercus lEgylops, Celiis australie, Caroya
alba (papayer), Cerasus virg uiuuia, Gingko
biloba, et ICI long- de la rivière, près d'un mou­
lin appartenant au mëme propriétaire, un
grand nombre de Cupressus disticha magnifi­
ques.

Récolté aussi dans le parc Smilaa: aspera,
que Guillaud ne eignale qu'à Bayonne let à l'île
de Ré.

Je mel demande pourquoi un arbre comme
le Planera, qui pousse ei bien et dont Ile bois
est si précieux, n'est pas plus fréquemment
planté?

Au parc du château des Tauzins, près Con-
dom, j'ai trouvé le gui sur: -

4: tilleuls : 4 Acer campestre : 3 Cratœgus

oxyacantha; divers pommiers ; 2 Hobinia :
~} Charrnes : 1 llosa canina ; Acer platanoïdes ;
Prunus Mahaleh ? (à vérifier l'été).

Près, de Xaintrailles (L.-et-(~.), il vit sur
Yattuuulier et, quoiqu'on en ait dit, sur un
poirier.

Un de IU€IS élèves m'a: affirmé l'avoir vu sur
un chêne, à Bretagne-d'Armagnac.

Dsscour-s.

stations nouvelles
,1\1. 1)ESCOMPS, professeur au collège, à Con­

dom (Gers), n~ous a obligeamment fait. parve­
rur d~IS:.échantillons de plantes nouvelles pour
les regions des Landes dei Lot-et-Garonne et
du Condonl0il~ : Cuiinus Hupocistis L. (sur
CiiStUS aly~oldelSt L,.); 0 phrys arachniies
Rchb.; Smllax aspera L.. ; x Galium. ochro­
leucum Wolf.; x Orchis laxiilora 'x pyranii­
dalis; x Serapio» Richieri 1(. Richter.

A propos du Ranunculus aconitoides DC.

Dans ma première note' parue dans le
N° 25-140. du Monde des Plantes, l'imprimeur
ayant omis les SIgnes < et > dans. la corn­
binaison der deux des. var.' de l'hybride, le sen.,
en elst altéré.

Naturellement, le 6upelraco·nitif.oliUls est la
var. dont l'habitus ressemble: plus à l'aconiti­
Iolius (c'est celle publiée, par Rouy dans ses
Illustrationes) , la var. superglacialis qui elst
plus. rapprochée du glacialis, ,Set trouve dans
plUSIÜUflS herbiers (D C., BOISSIER, PA­
LÉZ., etc.).

1\1. G. Houv a répondu à Ina note dans le
dernier N° du 1\fonde des Plantes, mais après
avoir revu soigneusement plantes et flores, je
ne suis pas d'accord avec ses conclusions.

DE CÂi~DOLLE décrit dans son Prodrome
(vol. I, p. 30) une plante trouvée par THO~fAS
a~ g.r.and Saint-Bernard et. ajoute à une dei&­
criptron très suffisante : R. ex glacialis et aco­
nitifolius hybridus! place, il est. vrai, cette
plante avec un ? comme var. {3 ,dugl&ciali1s,
car l'exemplaire dei THOMAS s'en rapproche.
GACDIN, dans 'sa Flora Helvetica (vol. III,
p. 528), en donne une seconde description.
l'ISSIÈRE, dans sa Flore du grand Saint-Ber­
nard, mentionne, sans N° d'ordre Yaconiioi­
des, mais. avec GAUDIN comme auteur !

Enfin GREMLI, dans la 3e éd. de sa Flore,
parue ~tl 1878, indique, l'hybride aconitifolius
x glacialis et. l'identifie au R. oconiloides De.
Il n'en donne pas de description, puisque cette
dernière existe déjà; mais en suivant à la let­
tre les Lois dei la Nomenclature du Congrès
de Vienne de 1905, il faut constater que
GREMLI a donné le premier, à sa place véri­
table, le nom de l'hybride!

Donc: Ranunculus aconitifolius x glacialis
Hanunculus aconitoides (De.)

GREMLI (1878) non' Rouy (1895).
M. G. Rouy néglige volontiers les droits de
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priorité; c'est un des, d~f~ut,St dle~ S?'Il! excel-
• lente Flore de France. Voir aUSSI, a cel pro­

pOIS, la réponse Ù la. Lettre, de ~l. Rouy parG.
BEACVERD dans le Bul.. de 1 Herb. Boissier
(1905), p. 551 ! P. DE PALÉZIEUX.

Le Bananier et le Chamérops de Chine aux environs
d'Alençon

Le Bananier de Chine (l\fusa sinensis Sag.)
elst l'espèce du genre la plus répandue dans
nos ré()'ionlS du Maine €iL dei la Basse-Norman­
die. Elle est. très utilisée l'été pour la. dé.cora­
tiou des jardins et dels parterrleIS,. mais Il. eS,tl
admis qu'à la saison fr-oide on doit, .la tenu- a
l'abri dans les serres et les orangeries..

Le Chamérops de Chine. (c""ha.mœrops ex­
celsa Wendl.), un peu moins frileux que le
Bananier, exige ,cependant. encore une, bonne
expoeition et, àT'aris, demande à être" très
abrité à l'hiver, autrement Il succombe H la
gelée. , . . . .

Ces deux végétaux passent, 1hiver en .pleln
air dans le midi de la France et y croissent
avec vigueur. IlISi remontent même dans l'Ouest
et. jusque dans le d'ép,art.em.ent dei la l\fanche,
au voisiuaae de: la mer.

Mais ailleurs, en Normandie, lieur végéta-
tion à l'air libre s'arrête il, la chaîne dei colh­
nes qui traverse le d.épart.e~en!, de l'Ornel de
l'Est. à l'Ouest, constituant ainSI les deux ve1r­
sants à pente opposée de: la Manche et de
l'océan Atlantique. .

Le Bananier ne: s'avance même pas JUs"""
que-là; sa dernière limi~e: est le paf1c~ de ~on­
taine, près Fresn,aY-5ur-Sarth.e, à 16 kilomètres
au sud d' Alençon. On en voit là trois pieds
plantés sur un talus à l'exposition du Midi et
g.arantitS, en. outre, contre les vents du Nord
l)ar un beau rideau de Conifères. Depuis 25
ans ils résistent à toutes les intempéries de la
mauvaise: saison, il la condition qu'à l'hiver le
pied soi t couvert de feuilles, et l~ tige entou­
rée de paille pour neutraliser Ilnpuen~el du
froid et surtout de: l'eau ou die la neige. Un de
ces pieds a n:ême fleuri, il ,Y u. une quinzain~~;
d'années, .... mais les fruite n arrivèrent pas (\
maturité.

T..e Chamérops lui, pleut 'se pass€!r dei tout
abri, et il se montre d'une rusticité à tout~e
épreuve, On en voit, à Alençon et aux envi­
rons, des pieds âgés dei trente ans, mesurant
7 à 8 mètres de haut,e:uf, conservant, tout.els
leuf's feui nelS vert.es et. se eouvrant, à chaque
p,rintemp,s" d'unel abondante floraison. C·'est,
sans conteste, un düs plus beaux orne1ments de
nos pel,ouses elt de nos jardins. .

Cets résultatls. surprendront mOIns quand! on
,saura que 1'~4cacia dealbala Link., plus c.onnu
'SOU,g lü nom vul~aire de: l\1imosa" reg'urdé
dans nos r~gions, ju·squ'à ,ces derni.e~ temps:,
comme une nlanOO de ·s.erre, a t.rès bl€lI1 réUSSI
;.l l'air lihre' près cl'Alençon. Il y a cinq ans;.,
le jardinier du château dei Cheauvigny, à
Saint-G,ermain-du-Corbéis (Orne), planta dans
un sol g:ranitique'.. près: d'un mur üxposé au

Midi, un pied d'zl , dealbaia pris dans 'sa serre.
Chaque hiver, il eut soin de couvrir de feuil­
les la hase de la tige sur une longueur de
o Hl. 30, de protéger d'un léger abri le haut
de. la tige et des rameaux, et., gràce à ces pré­
cautions, le petit, arbre n'a pas souffert de
froids. de - 10° à-12° ; il atteint aujourd'hui'
2 m. 50 de hauteur; 8JC!S branches, qui s'éta­
lent ·sur le mur, assez rapprochées les unes
dels autres, occupent. une superficie de 4 mè­
tres carrés" ot chaque année, fin février, il Ise
couvre: de fleurs (1).

On sait aussi que le Camellia ost cultivé avec
succès. en plein air sur tout le versant sud de
nos collines. J'ai vu au chateau de' Viantais,
commune de Bellou-sur-Huisne (Orne), un.
pied de Camellia [aponica L,. planté en 1836,
atteignant 3 mètres de hauteur et do-nnant tous
l.ets hivers, 'sans aucun abri, une solendide flo...
raison (2). A. LETACQ.

Menthœ exsiccatœ

Mars 1923

AUCTORE : J.-B. CHARBONNEL

1\1enlha roiundiiolia x longijolia (ou viri­
dis) x JI. t illosa fluds.Fl. anql, éd. 2 (1768);
JI. nemorosa IViLAd. En. plant. hori, Berol,
l/I., p. 60 (1800).

Les groupes M. rotundijoliu L. et 1\1. lonqi­
[olio. Huds. (1762), M. siloestris L. (176:3), sont
nettement distincts entre eux, si 'Ûn ne consi­
dère flue: les espèces pures, ou élémentaires,
dont ils sont constitués. Celles-ci ont invaria­
blement les pollens gros et sphériques. Mais
l'intervalle qui sépare ces deux groupes €ISt
comblé, par degrés, d'une foule d'intermédiai­
res reconnaissables aux caractères emprun­
tés, dans des proportions variables, à chacun
des deux groupes, et aux pollens ± melan-

de grains gros et ephériqucs, avec des
grains petits etl ovoï des. Selon la remarque de
M. J. Briquet, (Cfr. Les Labiées des l\lp'P&
Maritimes), « les variétés voisines de j\J. lon­
!/ilolia par leur spicastrei, en diffèrent par
leurs feuilles obtuses et elliptiques, élar­
~:ries, rugueuses, €It. par leur nervnture
réticulée: celles qui, par leur spicastre se
rapprochent de 1\1. rolundiiolia. s'en éloignent,
par leurs feuilles oblongues et allongées, den­
téels, dont leI réseau dé- nervures, latérales
fornle un rèticule lnoins évident. L'inve'flse a
(~g·alem.ent lieu : IOflsque 18 forme dels feuilletS,
s~~ rapproche d€1 l'un ou oe l'autre des parents,
on peut t.oujours :retConnaître' l'origine croi­
sée:, au moyen d'ers c.aractères fournis par le
ispica'8tre ».

Les fo,nnations hybriides de' l'orig-ine rot.

(1) A. LET,\CQ, Cultu.re de l'Acacia dealbata Link.
flUX environs d'Alençon, Rt"\vue Horticole, Paris, ,'ue
Jacob, n li du 16 janvier 1922, p. 17.

(2) A. LETACQ, l'Joies sur la culture du f;amellia
dans l'onest de la France, Ibid., n° du 16 juillet 1920,
p l'20.



4 LE MONDE DES PLANTES

x longit., « sei comportent, en apparence,
comme de véritables espèces, dit Malinvaud ,
au point d'avoir fait et, de continuer à faire: il­
lusion à l'immense majorité des botanistes...
Ces. hybrides sont en contradiction avec l'opi­
nion généralement admiseeur l'existence acci­
dentelle et le. plus souvent peu stable des. pro­
ductions hybrides ». (Cfr. Les Menthes hy­
brides par le IV Gillot, pp. 6 et 7.)

Les M. roluruliiolia et lonqilolia s'hybrident
invinciblement partout où ils 'Se rencontrent en
société, et les individus issus de ces croise­
ments ISe montrent en telle abondance, qu'on a
pu croire qu'ils représentaient l'espèce légi­
time. Ces plantes Ise reproduisent indéfiniment
sur place, sans variation notable d'une année:
à l'autre, grâce à un puissant appareil de vé­
gétation souterraine. On les rencontre en co­
lonies Iloriesantee, tantôt en compagnie des
deux parents, ou de l'un d'eux seulement, tan­
tôt complètement isolées.

Leurs caractères 'Sont intermédiaires entre
les deux parents. Les graines sont normale­
ment avortées et infécondes, et les pollens mé­
langés dei formes grandes et sphériques avec
d'autres petites et ovoïdes, d'ans la proportion
de 1/3 à 1/50 environ. Cette dernière observa­
tion a sans doute échappé à }\l~1. Sagorski et
Osswald., qui avaient cru y reconnaître quel­
ques formes légitimes à pollens parfaits. (Cfr.
les formes du glelnre Mentha, dans le Hartz et
la Thuringe.)

Malinvaud a justifié l'origine hybride de
x 1\[. villosa Huds. en l'obtenant expérimenta­

lement dans IsetS cultures, par le croisement
rot. x lonqi],

L'examen de plusieurs centaines d'hybrides
de cette nature me permet d'affirmer qu'ils se
retrouvent indentiques dans des localités très.
diverses et éloignées. Ce: ne sont point dels pro­
duits isolés. et éphémères, La preuve en: sera
donnée le plus tôt possible, par la publication
d'exsiccata.

Lie M. viridis [.J. entre aussi bien quel lei M.
lonqüolia Huds, dans la formation dels hybri­
des du x Al. villosa Huds.; et, à défaut de
l'odeur aromatique empruntée au M. oiridis,
il n'est pas toujOUI1S' possible de reconnaître'
celui des deux qui est l'un des parents. Il ost
encore plus difficile de préciser les facteu~s,
c'est-à-dire les. C'spèc'c,s élémen~ires (ou for­
mels) de la combinai'son rot. x [ongit., auStsi
longtemps que nons ne connaîtrons qu'impar­
faitem,ent les espèüciS élérnentaires dlel celSo gI~OU­
perS, ou qu'elles n'auront point été vérifiéels par
dels crois€.m{~nt:s artifieie1 ls.

J el n'ai pll rapport!er à aucune diag'nÛ'se con-'
nue les plantes qui font l'objüt df\ e0tte ("'fllde.

1. Folia obovata (1 x 1 ~). . 2
F,olia ohov. oblong;a (1 x 1 3/4). . . . . . . . 4
Folia oblonp:a (1 x 2). . 17
Folia elongata' (1 x 2 1/4 et amplius). .. 39

2. Stnmina inelusa; caulis nlerumque' ,s.im-
plex aut. ,superius ranlOSUS, 40-60 cm. Ion gus.,
toto viridis; folia apice aeuta, bas] ,g.ubcor~

data, supra viridia, sublue vmdanha, 3~-
'1 ! cm. lata; nervatio simplex ; serraturœ ex ...
dentibus magnis ; inflorcsoentia parva, cons­
tricta ; spica densiuscula, basi interrupta 3­
6 cm. longa; calyx puhescens ex dentibus
s-œpe purpureis ; corollœ vivide roseœ.

Petit Salève sous Moreux (Haute-Savo i.e:) ,
Il sept. 1922, Ph. die Palézieux.
33. x M. villosa Palezicuxi Charb,

Stamina exserta : caulie toto ramosus, 50­
70 cm. longus, basi purpureus; rami elongati:
Iolia 3-4 cm. lata, apice acuta, basi cordata,
supra Iutescentia , subtus cincrascentia aut pal­
lide viridantia : nervatio utrinque 'simplex aut
areolans; serraturœ ex dentibus magnis, sat
argutis ; inflorescentia ampla ; 'spica densius­
cula aut basi laxiuscula, 4-S cm. longa ; caly­
ces villosi ex dentibus purpureis aut viridi­
hus : cor. pallide roseœ,

Environs de Lezoux (P.-de-D.), Dr Chas­
sagne, 1913. 34. x M. vil. Sudrei
Charb.

Stamina alia inclusa, alia cxserta 3.

3. Folia. 3-4 cm. la ta , omnia apice acuta, su­
pra ± lutescentia, subtus plerumque canes­
centia : nervatio supra eimplex aut areolans,
subtus pulchre areolata : scrraturœ ex denti­
bus magnis, sat cr-ehris et argutis : caulis 60­
80 cm. longus, pro max. parte vel superius
tantum ramosus ; rami breves; inf'lorescentiu
parva ; spica densiuscula, 3-6 cm. longa ; ca­
lyces villosi ex dentibus purpureis ; cor. ro­
sere.

Moulin du Saint de La Chapelle Laurent
(Cantal), 13 sept. 1911, .J .-B. Char­
bonnel, 35. x M. vil. breoiiolia
Charb.

Folia 3-4 cm. lata, apice obtusa , supra pal­
lide viridia, subtus cinernscentia : nervatio
simplex aut areolane ; serraturœ ex dentibus
sat magnils; caulis plerumque simplex, 60­
80 CIno longus, vivide et longe purpureus ; in­
Ilorescentia parva ; spica densiuscula 2-5 cm.
longa ; calyces villosi ex dentibus purpureis ;
co r. roseœ.

Lubilhac (Haute-Loire), 25-7-1912, J.- B.
Charbonnel. 36. x 1\1. cil, maqniiica
Charb .

Lubilhac (lIaute-L.oi~c), 2-9-1912. J .-B.
Charbonnel. 37. x M. vil. nlagni[ica
('fharb.

.'t. Staluina inclusa 5.
Stramina alia inclusu, alia exs{~rtu 8.
Stamina eXISlerta 9.
6. Caulis sup,erius rSaltenl et longe ramrû'surs

e~.·, purpureus, 50-S0 c.m. longus; folia acuta
et se9silia, 2 ~"-3 cnl. lata, supra lutesüentia
ISUb-tUS cinerascentia aut viridantia;" nervatio
supra ar{~ülata, ,subtus ,simplex aut arcolans ;
serraturœ ex dentibus mediocribus, crebis et
sat ar~:rutis; inflor'CIsüentia nmpliuscula; spi.ca
densitiscula, ~i-5 cm. longa ; calycelS vil},Ü'sl ex
dentibus purpurei,s aut viridibus; cor. roseœ.

Rochefort rle Saint,Poncy (Cantal), 19-9-
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1912, J .-B. Charbonnel. 41. x 111. l'il.
inversa Charb,

Gaulis simplex 7.

5. Spica densa 6-10 cm. longa;. caulis s~­
perius ramosus, 60-99 cm. longus, inferius VI­
vide purpurous ; Iolia acuta et petiolulata,
2 ! 3! cm, lata, supra viridia, subtus cine­
rea; nervatio simplex aut 'subt~s areolans :
serraturœ ex dentibus sat crebris et argutie,
mediocribus : inflor, mediocris aut amplius­
cula; calyces lanati-ex dentibus valde purpu­
l'teils ; cor. roseœ.

Moulin de Roustan, commune de Mur-de­
Barrez (A.veyron), 1-9-1884, Jordan
dei Puyfol. 38. x M. vil. Puyloli
Charb,

Moulin de: Roustan, commune de Mur-de­
Barrez (Aveyron), 1-9-1884, Jordan
de Puyfol. 39. x M. vil. .Puy{oli
Gharb.

Moulin de Broussiès, commune de Thé­
rondels (1\veyron), 1-9-1884, Jordan
dei Puyfol. '40. x M. vif. PuYloli
Gharb.

Spica 3-7 cm. longa ; Iolia sessilia 6.

7. Serrat.urœex dentibus argutis, crebris,
profundis; caulis plerumque sim:ple'x, 60-80
cm. lonaus basi purpureus : folia acuta let,
selssilia~b 3~4 cm .. lata, supra pallide viridia,
subtus cinerascentia : nervatio supra areolans
aut areolata, subtus simplex aut areolans : in­
floresc. parva; spica densa 3-5 cm. long:-a;
calyces prorsus villosi, ex dentibus purpureis ;
cor. ro'sere.

Neussargues, (Cantal), 10-9-1912, J .-B.
Charbonnel. 42. x Al. vil. arquiiirons
Gharb.

Serraturre ex dentibus non argutie, sat ma­
gnils; caulis simplox 40-60 cm, longus, hasi
purpureue ; foli~ SUb~C~lt? et sessilia , ~-3 cm.
lata, supra pallide VI rid'la, subtus cmerea :
nervatio utrinque areolans ; inflor. angusta
et paulo elonga~la; t~pica laxiu'~c~l?, 4-7 cm.
longa ; calyce's, vIllosl ex dent. vlrldlbus; ·cor.
roseœ.

.Le }lat, commune! qe Bron1mat (Aveyron),
Jordan de Puyfol; 2- lsept.. 1884.
43. x M. vil. rep.erta Gharb.

8. Serraturœ e1x rlentibus sat parvis, aut m,e­
diocribus, irregularibus et retrocurvatis; eau­
lis 60-80 cm. longus, superius aut pro max.
parte ramosus, (basi purpureus; rami elon­
gati; folia ,subacuta t(~,t Isubeordata, supra lu­
i~e,scentia subtus pallide viridantia, lsuperiora
aube,m Isubtus. passiln nive:a, 2 ~-3 c.m. latia ;
nervatio_ supra reticulata, subtus simplex aut
are.olans; infloresc. ampla; spica de~}isiur&­
cula, 4-7 cm. longa; calyce's vil10si ex dent.
"iridibus; cor. roseœ.

llochpfort de Sail1tr-Poncy (Cant.al), 25-9­
1912, .L-B. Charbonnel. 44. x M. vil.
subnipea Charb.

9. Serrntur::p ex dentibus minimis aut par­
vilS 10.

Serraturœ -€IX dentibus magnis aut sat 111a
gnis 13.

10. Caulis plerumque superius tantum ra­
mosus, 60-70 cm. longue, basi pUI1?~r~us; Io­
lia 2-2 ! cm, lata, supra obscure viridia, sub­
tus cinerea ; nervatio areolans aut subtus arco­
lata; infloresoentia parva : spica laxiuscula
3-6 cm. longa; calyces vil. ex dent. VIrlet.;
cor ._rose1re.

Chagny, route de Remigny, 1 km. d~: la
ville sol calcaire (Saône....et-Loi re) ,
F. dhalssignol. 45. x Al. vil. Chassi­
gnoli Charb,

Caulis plerumque pro max. parte ramo­
sus Il.

Il. Folia subtus saltern ramealia passim CH­

nescentia, cœterum grisea, sessilia et acuta 3­
3! cm, lata, 'Supra viridia; caulis pro max.
partie ramosus, 50-60 cm. longus, inferius pur­
pureus: ramijsat elongati; nervatio '.areolans
aut supra areolata : inflor, parvula; spica
densa, basi interrupta, 4-7 cm, longa; calyces
vil. ex dentibus viridibus ; cor. roseœ.

Le Hat, commune de Brommat (Aveyron),
4-9-1884, Jordan de: Puyfol, 46. x M.
vil. variegata Gharb.

Folia omnia subtus virescentia aut cineras­
centia 12.

12. Calyces villosi ex dent. sœpe purpureis;
caulis 60-80 cm. longus, inforius purpureus :
folia acuta et sessilia, 3-4 cm, lata, supra pal­
lide viridia subtus virescentia aut cinerascen­
lia ; nervatio areolans aut supra areolata; in­
flore parva; spica densa, 2-5 crn. longa ; cor.
roseœ.

Médagues-sur-l'Allier (P.-de- D.), 9 août
1918, Dr Chassagne, 47. x .l\tf. vil.
vagata Gharb.

Calyces ± lanati- ex dent. viridibus : caulis
40-50 ·cm. longus, inferius purpureus ; folia
2-3 cm. lata, supra pallide viridia, subtus ci­
nerascentia aut virescentia , basi subpctiolata :
nervatio simplex aut 'subsimpJex; inflor. sat
parva; .spica densa, 2-4 cm. lo·nga; cor. rosere.

Bords de' la route de. Lelzoux à Ravel (P.­
d.e~D.), 10-7-1912, Dr ChassaguP'. 48.
x M. vil. impropria Gharb.

13. Folia subt.us virescentia; nervatio sim­
ple.x aut subsimple1x 14.

Folia ,subtus cinerea aut ,subcanescentia;
nervatio are,olans aut ± arcolata 15.

-14. Caulis 40-50 cm. longus:, subt:otü ra mo­
sns, ba'si brevi'ssime purpureus ; rami !sat e,lon­
gati ; foIia acuta et petiolulata ; inflor. ~llnpl.a;
spica laxiuscula 4-7 cnl. longa; calyces Yll-

. losi, ex dentibus purpureis; COf. rOrsea); folia
? ~-3 cn1. longa.

Environs de L.ezoux (P.-de-D.), Dr Chas­
sagne, 1911. 49. x M. vil. (~hassa­
gnei Charb.

Caulis. 80 cm. tongus, simplex aut ,suhtoto
ramosus:, infe-rius purpureulS; rami el()ngati;
folia ,subacuta et lsessili3~ 3-4 cm. lata ; inflor.
sat parva aut ampliuscula; spica laxa aut
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Jnxiuscula, 3-{) cm. longa ; calyces vil. ClX dent
viridibus: cor. roseœ.

Courbelimague, commune de Haulhac
(Cantal), 20-8-1884 ; Jordan de Puy­
fol. 50. x Al. vil. umbraiilis Charb.

15. Caulis pro max. parte ramosus, 60 cm.
longus, longe et vivide purpureus ; Iolia 18eIS­

eilia, supericra acuta, inferiora eubobtusa, 2­
3 cm. luta, supra pallide viridia, subtus sub­
cuuesccutia et pulchre arcolata ; inf'lorescentia
parva : spicœ dens.c, 3-6 cm. longœ, superio­
res saltem subcapitatœ ; calyces villosi ex
dent. purpureis ; cor. roseœ.

Bords de la route de Lezoux à Courpières,
en face du village! dei chez Fauroux
(P.-de-D.), août 1912, Dr Chassagne,
51. x }\1. vil. subcapiiaui Charb.

Caulis superius tantum rarnosus, 80 cm.
longus, inferius purpureus.; folia sessilia et
acuta, 3-4 cm. lata; 'supra pallide viridia, sub­
tus subcanescentia aut cinerea et pulchre areo­
lata ; inflor. mediocris ; spica densiuscula, 4­
8 cm. longa; calyces vil. ex dent, viridibus :
cor. roseœ.

\Ierraud, commune de Raulhac (Cantal),
2-9-1884, Jordan de Puyfo1. 52. x Af.
t:il. luculenia Charb,

Caulis superius tantum ramosus 16.
(à suivre)

Sur quelques plantes rares de France
DEUXIÈME NOTE

Par M. Georges Rouy

L YSIMACHIA THYRSIFLORA L. - D'une lettre
que j'ai reçue en juin 1919 de ~I. Charles Ma­
gnier-, l'éditeur. bien connu du Flora eelecia
ersiccala, il appert. que cette rare espèce croit
toujours aux environs d'CI. St-Quentin (.l4isne),
dans les marais de la Somme, près d'Harly.

PSEUDARRHENATHERU:\l LONGIFOLIUM Rouy in
Bullet, Soc. bot. de: France, 68 (1921), p. 401­
402. - C'est le nom. que doit prendre actuel­
Iement le Thorea longifolia Rouy FI. de
France, XIV, p. 142-144, le genre Thorea
avant été établi, dès 1808, clans la nomencla­
turc cryptogamique pour un genre d'Algues
du groupe des Rhodophycées. ,

On sait que ce genre! monotype des GralTI.I­
nées, devenu aujourd'hui le. genre Pseudarrhe­
naiherutn Rouy, 'Set distingue des Avena par:
qlumes carénées; glumelle inférieure herba­
cée ; caryopse libre; {leur supérieure subses­
«ile ; des Arrhenaiherum par : épillets à 2
fleurs hermaphrodites (non à fleur inférieure
mâle); glumelle inférieure à arête naissant
vers son tiers supérieur; caryopse canalicule;
du t r enienaia par: glumelle inférieure non ar­
rondie sur le dos mais. carénée, bidentée; fleur
inférieure munie d'une arête dorsale; lIeur su­
périeure subsessile; caryopse poilu au som­
lnet; dets Trisetum par : glu.rnelle inférieure
herbacée, non bicuspidée; lIeur supérieure
subsessile; caryopse sillonné, poilu au som­
In·el, comprimé par le dos.

L:~œpece, P. longiloliulH Rouy (synonymes ;
Avena lonqüolia Thore, Avena Thorei Duby,
Arrhenalherum Thorei Desv.), sc rencontre
dans. les bois et landes, de l'Ouest : Basses-Py­
rénées.. Landes, Gironde, D_ordogne, Cha­
rente-Intérieure, Charente, Vienne, 'Vendée,
Finistère, Calnados, Eure. Sa description est
donnée tout au long dans la Flore (tome XIV,.
p. 143).

.RUTA DIVARICATA 'feu. n. Naii., 4, p. 222.
D'après les renseignements qu'ont publiés
dans le Bulletin de la Société botanique de
France (torne 68, 1921, p. 99) lV[~f. R. de Jj­
tardière! et E. Simon, cette espèce ().'It'alie, Is­
trie, Carniole, Dalmatie, Macédoine, Grèce,
Tauride, a été découverte en Corse par M. Ay­
lies, en avril 1917, eur les pentes du mont Pol­
lino, près de la station d'Omessa ; mais ces
auteurs n'ayant. pas publié la description dei la
plante, et celle-ci ne figurant naturellement
pas dans ma Flore de France terminée à cette
époque, je crois utile d'en donner ici une
brève diagnose pour la distinguer du R~ gra­
ueolens L. dont elle! a les pétales non frangés
et. lee capsules à lobes arrondis, mais dont elle
diffère par les bractées linéaires ou suboblon­
gues (non lancéolées), les divisions calicinales
lancéolées (non triangulaires-aiguës), les feuil­
les à segments ultimes Linéaires ou. sub­
oblongs, dioariaués (non obovés, dressés).

PRUNUS PROSTRATA Labill. Pl. Syre dec., l,
p. 15. - Sous-genre Tubopadue Rouy, sub­
qenus nov. Dans la mêmecommunioation ,
MM. de Litardière et Simon ont rappelé que
M. John Briquet. avait découvert cette espèce
en Corse, dans le massif de: l'Incudine" à la
Punta dol Fornelle, et que ~!I. Aylies l'avait
également. trouvée en ]919, au sommet du
monte Piano Maggiore, près Rusio, à l'état
de variété qlaoriiolia ':\1[0 ris, laquelle a les
feuilles glabres et concolores, non blanches­
tornenteuscs en dessous, Pomel a créé en
1860 (Matér. il. Atlani., p. 7) pour cette el&­
pèce, lei genre Tubopadus quü j'accepte ici
commet soue-genre, au même titre quel les
sous-genres Euprunus R. et. C. Flore de
France, VI, p. 3, et Eucerasus R. et C., 1. c..
p. 23. - Voici les caractères distinctifs dei ce
Prunus que Pomel a appelé Tubonadus pros­
tratus :

Arbrisseau nain, couché, Ù' rameaux très
nombreux, intriqués et dit.ariqués ; feuilles
très petites, presquel coriuces, brièvement pé­
tiolées, fasciculées, serrulées, oblongues (plus
rarement ovales ou orbiculaires), pliees en
long avant leur développement complet; lIeurs
petites, solitaires ou peu nombreuses, subses­
siles, roses; calice coloré, cyIin.driqu.e longue­
ment tubuleux; drupe rouge, de la grosseur
d'un pois, ovoïde, aigu, pubescent, non elflo­
rescent ; noyau à; sillon.s peu marqués.

L·e P. pros/rata Labill. croît. en Esp.agne,
~Sardai!Jne, Dalmatie, Crète: .4sie-Mineure,
l)erse ; ~1aroc, Algérie.
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GALIL11 ltoLYAl\'L~1 G. Bonnier Flore de
France illustrée en couleurs, Iasc, 43, p. 39. ­
Cette plante, quel Gaston Bonnier considère
comme une Race du G. Jordani Lor. et. Barr.,
a pour Isynonyme G. Jordani var. gracilicaule
Houy I~'lore de France, VIII, p. 30. J,e ne la
connaissais que dans les rocailles calcaires de
Port-Villez, près Bonnières (Seine-et-Oise),
mais Bonuier l'indique aussi dans l'Eure à
Vernon, et dans la Seine-Inférieure à la
Bouille, près Houcn, localités. situées, comme
Port-Villez, sur les coteaux bordant la vallée
de la Seine.

Qu'il me soit permis, comme doyen des bo­
tanisies parisiens membres de la Société bota­
nique de France (1870-1923), de déplorer ici
la perte, si regrettable pour la science fran­
çaise, de! mon vieil ami Gaston Bonnier avec
qui j'étais en relations depuis 1871.

CORTUSIA l\IATTHIOLEI L. - C'est ainsi que
doit être orthographié le nom de cette rare,
espèce' des. Alpes, et non Coriusa Malthioli.
En effet, le genre a été en réalité dédié au bo­
taniste' italien Jacques-Antoine Cortusi (non
Cortus), devenu directeur du Jardin botani­
que de Padoue; et l'espèce dédiée à Pierre­
André Nlaltiolic.onnu aussi, surtout chez nous,
SQUS le nom francisé dei Matthiole que, nous
adoptons ici de préférence à celui de Mattioli.
[Je mêmes, le genre de Crucifères Maiihiola est
incorrect et, doit, s'écrire Matthiolea. ou Mat­
tiolia.

LINUM REFLEXU~I Ait. Hort. se«; l, p. 357;
Pers. Ssjn., 1, p. 33·1 ; DC. Prodr., 1, p. 426 ;
Rouy Fi'. France, 1\:, p. 66. J'appelle parti­
culièrernent l'attention sur cette intéressante
espèce peu connue et. qui est à rechercher dans
la région méditerranéenne! française, où elle
n'est signalée jusqu'à présent qu'aux environs
de Narbonne, notamment à l'He dei Laut.e
(Gaston Gautier).

Ce Linum, p-articulièrement maritime, est
voisin du L ..Narbonense L, dont il est bien
distinct, par les caractères suivants : Souche
plus ligneuse' émettant des tiges courties
d'abord couchées puis ascendantes, dénudées
à: la base et couoerie de points très rappro­
chés produits par les cicatrices des feuilles les
plus inférieures pr0!TIptem,ent caduques : feuil­
les inlér;ieures imbriquées, plus larges, ovalesr­
lancéolées, les méilianes très rapprochées, les
supérieures et les llorales toujours plus lon­
gues que les enirenœuds ; fleurs disposées en
cymes multiflores formant un corymbe dense,
court (et non en cymes pauciflores formant une
panicule lâche); sépales ovales, brièvement
acuminés ou simplement mucronés (et non
lancéolés longuement subulés).

CAMPANULA CORBARIENSIS Rouv lllusir,
plant. Europe: rariorum, XX (1905), p. 160,
pl. 494, et FI. France, X,p. 62. - Encore une
espèce rare que je ne connais qu'à une seule
localité où je l'ai découverte dans le départe­
tuent de l'Aude, dans les rocailles entre Quil-

lan et Axat; elle est" du reste, à rechercher'
dans toutes les Corbières. C€I Campuuula, de
la section Medium A. DC. Monogr. p. 213, se
distingue dels C. speciosa Pourr. et C. Uliceri
Rouy et Gaut. par les caractères suivants :
Plante basse (1' décim. environ), grêle, ra­
meuse-dichoiome dès la base, à rameaux et
pédoncules lilijormes étalés ou recourbés au
sommet, plus ou moins hispides ainsi que la
tige. Rhizome ,grêle. Feuilles lineaires-lancéo
lees, glabres, ciliées-hispides ; les cauluiaire»
sessiles, Fleurs longt pédicellées, formant. une
panicule pyra.midale étalée, à 2 bractées bien
plus courtes que la fleur. Appendices du ca­
lice elliptiques, 5-6 [ois plus courts que les di­
visions calicinales sublineairee, Corolle mé­
diocre (15-20 mill. de long.) env. une fois plus
longue que les sépales, à lobee ovales fort' ci­
liés-crépus. Stigmate 3. Capsule 3-locul.aire.

CAMPANULA 'OLIVERI Ro-uy et Gautier in
Bull. Soc. bol. de France, 41, p. 326; Itouy
FI. France, X, p. 63. - Diffère du C. Corba,­
riensis comme suit: Planté hispide, subacaule;
tige! très feuillée à la base; [euilles lancéolées­
oblongues, obtuses; les inférieures atténuées
en un large pétiole' engainant; les supérie ures
amplexicaules ; fleurs 1-2; dressées : pédon­
cules courts, hispides, non bractëolës ; appen­
dices du calice lancéolés, 3-4 lois plus courts
que les divisions calicinales lancéolées éga­
lan.t les trois quarts de la corolle grande, his-
pide sur les angles. ·

Habitat. Pyrénées-Orientales: rocailles
du château die Quiribus près Maury (Oliver) ;
seule: localité connue jusqu'à cel jour. Donc
encore une des plantes. les plus rares. dei la
flore: française. G. Houv,

BIOLOGIE

Fleurs brachystémones du Caroubier

Feu E. Heckel, mon professeur d'autrefois
à la Faculté des Sciences dei Marseille, Ise pro­
menant, dans le Var il y a quelque quart. de
siècle, nota un Ceraionia siliqua L. « sur les
« pontes de la colline du Castellet, près de la
« chapelle de Saint-Côme [l'exactitude topo­
graphique veut que ces ruines, assez loin du
Castellet, village haut perché, ISle trouvent. au
sud-ouest de La Cadière, dans un vallon vers
Saint-Cyr; 1\1. lei professeur Jumelle el moi al­
lûmes plus lard herboriser dans ces parages et
y vîmes sans fleurs (naturellement : en mai !)
l'arbre à caroubes cultivé au jardin de la ferme
Saint-Cômel, Caroubier « qui(- fut-il dit par
« Heckel dans la Revue Horticole des Bou­
« chee-du-Rhône -) au lieu d'avoir les étami­
« nes à anthères jaunes avec des Tilets Illifor­
« mes, les avait sessiles, encapuchonnées
« dans les sépales et de couleur de, lie de vin,
« couleur un peu plus foncée dans les anthè­
« res que dans les sépales. A ma connais­
« sance il n'existe, aux environs, qu'un pied
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« Sellll)lablelllent brachystémone : au village
« d'Ollioules. »

L'uu dernier, de' fin août au début de sep­
tcruluc, l'occasion ln 'a été donnée. d'aperce­
voir autour de Toulon, un nombre incalcula­
ble ue telles Ileurs hruchystémones, reconnais­
s-ables tout de suite grâce ài la susdite fidèle
descripgonpur Heckel ; mais (- j'ai pu assez
vite rne convaincre de la chose -) cette non­
élongation des filets et. cette sessilité de~ an­
thères n'ont, chez n'importe quel sujet de Ca­
roubier, absolument rien de durable : lei temps
y met promptement terme. Voici le p110CeSt5tt18
de ln Nature : Au déclin de, l'été, l'arbre com­
menee à émettre, sur vieux bois, de jeunes
grappes florales; alors les anthères sont indé­
niablement « sessiles et encapuchonnées dans
les sépales » ; un mois après, en période d'an­
tllèse, les grappes ont grossi du double ou du
triple, les filets des étamines 'Sont devenus
d'une longueur proportionnelle, et. lee anthè­
res, quittant leur teinte lie! de vin, ont viré au
jaune franc.

Le premier état, brachystérnone, du Cerato­
Ilia siliqua constitue donc un général: stade
transitoire évolutif', d'aucune manière l'anoma­
lie à laquelle Heckel attribuait une existence
rariesimç aux environs du Castellet elt d'Ol­
lioules. L'excuse ide l'observateur Ise' mépre­
nant fut que les vacances universitaires tou­
chaient à leur fin; s'il n'eût pas quitté trop
tôt le \7ar, il aurait, eu, en. octo.b.re~novembre:,
'sous les YciUX les divers degrés' d'évolution de
la grappe : on voit, tout l'automne, quelques
fleurs tardivement, hrachystémones mêlées aux
beaucoup plus nombreuses fleurs à filets fili­
formes ~c,efS longues étamines etant, du reste,
bien connues d'Heckel qui les avait; seulement,
parait-il, observées à l'époque die cessation to...
tale de l'encapuchonnement dèls anthères. chez
le Caroubier commençant à fleurir).

Conclusion : Pour parvenir à la connais­
sance de la structure normale d'une plante, il
faut : 10 tenir grand compte de la lumière, que
nous fournissent les. phénomènes successifs
biologiques; 20 étudier en 's.elS phases d'év-olu­
tion un organe dont la métamorphose, après le
premier âge~ sera plus ou moins lente. Sinon,
l'instantané de cet oruane trop jeune, précipi­
tamment cru adulte, elst. fallacieux quand il n'y
a pas patiente observation sur lei vif jusqu'à la

'lsurvenance o.C1S stades ultérieurs.
A.LFRED REYNIER.
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